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Sainte. La Communion a été précédée de chants souvent 
entrecoupés par des prières à hautes voix, récitées par les 
premiers communiants. Après la messe, parents et en­
fants, chantèrent à Marie un long cantique d’actions de 
grâces la priant de remercier elle-même Jésus-Hostie du 
grand bonheur qu’il venait de leur accorder.

Heureux enfants ! là ne devait pas s’arrêter leur joie et 
les faveurs divines ! Quelqu’un a demandé à les voir avec- 
leurs parents, et ceux qui les ont préparés à leur premiè­
re communion. C'est le St. Père, c’est le bon Pie X qui 
désire à 11 hrs les recevoir en audience privée, les félici­
ter de leur bonheur, leur donner de paternels conseils... 
Jugez de leur surprise et de leur enthousiasme !

A 11 hrs précises, tous sont au Vatican et attendent 
l’arrivée du premier Pasteur de l’Eglise. Les chers élus 
portent le brassard, et sur leur poitrine brille, on le devi­
ne, la médaille de Sa Sainteté reçue la veille.

La porte s’ouv e, tous tombent à genoux : voici le 
Pape ! Oh ! dit-il, en souriant, “ tutti sono buoni oggi, 
tutti ” il sont tous bons aujourd’hui, oui, tous bons 1 
puis à chacun, il présente sa main à baiser. Se tournant 
ensuite vers tous avec un air de bonheur indicible, il dit 
en substance : “Vous êtes heureux aujourd’hui... C’est 
une grande grâce que la première communion... Soyez 
bien fidèles aux grâces que vous avez reçues ce matin ; 
gardez vos sens, fuyez les mauvais compagnons, demeu­
rez bien purs ; n'oubliez pas les instructions que vous 
ont données les bons pères de St Claude. Puis s’adressant 
à nos pères présents, il les félicita, loua leur dévouement 
et recommanda de dire au “ Père Supérieur de St Claude 
toutes sortes de bonnes choses de sa part. ” Après avoir 
béni une seconde fois parents et enfants, il fit plusieurs 
saluts de la main et avec un paternel sourire reprit la 
direction de ses appartements.

Quelle impression fit cette visite au St Père 1 “Oh ! 
c’est cela, le Pape, disait l’un ; comme il est bon ; 
on dit tant de choses de lui (il voulait parler des calom­
nies dont on ne cesse à Rome d’outrager l’auguste per­
sonne du Saint Pontife). Je ne pensais pas qu’il fut de 
même.”


